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LUCIEN CRIBLEZ, RITA HOFSTETTER

(DIR.) AVEC LA COLLABORATION
DE DANIELE PERISSET-BAGNOUD
LA FORMATION
DES ENSEIGNANTS PRIMAIRES
HISTOIRE ET REFORMES ACTUELLES
PETER LANG, BERN 2000, 595 P., FS 45.-

Les contributions composant l'ouvrage
dirige par Lucien Criblez et Rita
Hofstetter explorent la formation des

enseignants primaires dans trois directions.
Tout d'abord des contributions

d'historiens: monographies ä propos du Valais
(Daniele Perisset-Bagnoud), de l'Argo-
vie (Peter Metz et Gottfried Hodel), du
Jura (Louis-Joseph Fleury), du canton de

Berne (Claudia Crotti), de la Suisse
centrale (Markus Diebold), de Zürich (Alexandra

Bloch, Juerg Schoch et Claude Bol-
lier), du Tessin (Piero Bertolini, Gianni
Ghisla et Ivo Monighetti), de Geneve

(Rita Hofstetter et Bernard Schneuwly)
et enfin une approche globale de la question

ä propos de la Suisse alemanique
(Lucien Criblez).

Des contributions ensuite aux debats

sur les reformes actuelles (c'est ä dire les

reformes en cours en 1999): comparaison
des formes organisationnelles de
l'Universite et des Hautes ecoles pedagogiques
(HEP) (Philippe Perrenoud), questions
sur les possibilites d'innovation dans le
domaine de la formation des enseignants
(J. Oelkers), sur la fonction de formateur
dans une HEP (Olivier Maradan) et sur le
röle de la didactique dans la formation des

enseignants (Therese Thevenaz-Christen).
Une comparaison internationale

enfin, avec des syntheses sur la formation
des enseignants en Allemagne (Elke
Schubert), en France (Claude Lelievre),
au Quebec (Therese Hamel) et en Italie
(Bertolini, cf. supra); une exploration de

la figure de directrice d'ecole normale en
France et en Algerie colonisee (Malika
Belkaid et Daniel Hameline) et un etat

des lieux ä propos des Instituts universitaires

de formation des maitres en France

(Alain Bouvier).
Geographiquement, la Suisse alemanique

est nettement mieux couverte (en

particulier par la contribution de Criblez)

que la Suisse romande, pour laquelle

manquent des contributions sur Vaud,
Fribourg et Neuchätel, marque evidente
des lacunes de la recherche historique
dans ces cantons.

Les differentes contributions se

fondent d'une part sur des recherches

historiques ou sociologiques fouillees (les

monographies historiques) et, d'autre part
sur l'experience vecue d'acteurs des

differentes et recentes innovations dans la
formation des enseignants primaires.
Parmi celles-ci quelques-unes ont plus

specialement retenu notre attention.

Etrangement inseree ä la trois-cen-
tieme page de l'ouvrage, la vue
d'ensemble proposee par Lucien Criblez,
Das Lehrerseminar. Zur Entwicklung
eines Lehrerbildungskonzept, est
certainement le premier texte ä lire. II ex-

plore les modalites historiques de la
formation des enseignants en Suisse alemanique

et construit la difference entre le

Lehrerseminar (une formation en internat,
postobligatoire, dispensee par plusieurs
enseignants) et la Muster- ou Normalschule

(une formation sous la houlette et
dans la classe d'un instituteur, se presen-
tant comme une sorte d'apprentissage).
Le succes du Lehrerseminar, lisible d'ailleurs

egalement en Suisse romande avec
les ecoles normales valaisannes (cf. la
contribution de D. Perisset-Bagnoud),
vaudoise et fribourgeoise doit beaucoup
ä sa dimension politique. Point d'appui
du pouvoir en place, ces centres de

formation ont ete de tout temps utilises

pour diffuser dans le peuple la pensee
politique juste, qu'elle soit conservatrice,

catholique, democrate, liberale ou
radicale. 143
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Criblez montre que les fondations de

Lehrerseminar ont lieu en deux vagues:
jusque dans les annees 1880, repondant ä

l'extension de l'Etat enseignant et ä ses

besoins en personnel qualifie, puis ä

nouveau ä partir des annees 1960, pour faire
face ä la penurie d'enseignants.

La disparition annoncee de la forme
Lehrerseminar, avec une formation des

enseignants appartenant desormais au

secteur tertiaire, souleve la question de

la progressive inadequation de ces ecoles

historiques aux exigences actuelles.

Criblez souligne leur double fonction: de

formation generale ä la sortie de l'ecole
obligatoire et de formation professionnelle

par la suite. Cette double identite,
sous la pression du monde politique, des

syndicats d'enseignants, de la concur-
rence intercantonale a fini par voir son

unite conceptuelle se dissoudre avec la

«gymnasialisation» de la formation generale,

devenant petit ä petit equivalente ä

celle menant ä la maturite, et ouvrant
ainsi la voie ä la tertiarisation de la
formation professionnelle (acces ouvert pour
les porteurs d'une maturite obtenue dans

un gymnase).
Criblez termine son article en se de-

mandant de maniere tout ä fait pertinente
si la formation generale de type gymnasial

est imperative pour des enseignants

qui auront pour täche principale d'incul-

quer la lecture, le calcul et l'ecriture?
La question de l'academisation de la

formation est apprehendee par deux biais

et deux articles differents; soit par la
contribution d'Alexandra Bloch «Hauptsache
Sturtz der Burg von Küsnacht».
Gesetzvorlagen und Diskurse um eine
akademische Volksschullehrerbildung im Kanton

Zürich zwischen 1865 und 1938,

comme par le texte de Rita Hofstetter et
de Bernard Schneuwly L'universitarisa-
tion de la formation des enseignants et

l'emergence des sciences de l 'education

144 ¦ 1870-1933. L'exception genevoise. Pour

la premiere, les bases de cette evolution
se trouvent dans les debats autour des

projets de lois zurichoises de 1872 et de

1938 et l'echec de la redirection universitaire

de la formation des instituteurs.
Pour les seconds, la question est celle du

lien entre discipline universitaire (les
sciences de l'education) et formation
professionnelle. Le premier echec

zurichois est lie ä l'argumentation realiste-

technique des opposants. Une formation ä

l'universite eloignerait les instituteurs de

leurs futurs eleves campagnards, ce que
ne fait pas le Lehrerseminar de Küsnacht.
Le coüt des etudes ä l'universite pour les

futurs enseignants serait fort eleve et ex-
clurait les pauvres (le calcul fait par un

opposant de l'investissement necessaire et

donc du salaire ä verser ä des instituteurs
universitaires a du aussi jouer un röle
assez determinant). En face, les

arguments du gouvernement democrate,
alors totalement hegemonique, visant ä

l'elevation du Statut d'instituteur par la
voie academique n'a pas pese lourd face a

une certaine tension entre centre et

peripherie (etudes en ville ou ä la

campagne), et le projet de loi a ete balaye.

Malgre l'echec de 1872, la question
est restee ouverte, soutenue par les assem-
blees d'instituteurs. L'universitarisation a

finalement eu lieu par la petite porte, avec
la possibilite pour des etudiants ayant une
maturite d'acceder ä la formation
professionnelle par le biais d'une ecole d'appli-
cation ä Zürich. En 1910, quatre possibi-
lites existent pour devenir instituteur. Le
Lehrerseminar de Küsnacht, celui, prive,
d'Unterstrass (cf. dans le meme recueil la
contribution de Schoch et Bollier), la
Töchterschule de Zürich et l'universite.
Par glissement, identifie par Criblez, la

Separation se fait entre formation generale

postobligatoire (Unterseminar) et formation

professionnelle (Oberseminar). Le
compromis trouve permet la reconnaissance

de la formation dans les Unter-



Seminare comme equivalente ä la maturite,

ouvrant la voie d'une tertiarisation de

la formation professionnelle, au sein et en
dehors de l'Universite.

Hofstetter et Schneuwly decrivent
l'evolution qui mene ä la reussite du
modele de formation des instituteurs dans

le monde academique, en fondant leur
questionnement sur le lien entre discipline
universitaire et profession d'enseignant.
Au 19e siecle, le canton de Geneve re-
crute ses instituteurs sur concours. Les
connaissances de base des futurs regents
genevois s'acquierent par la forme de la
Musterschule, 1'apprentissage ou le com-
pagnonnage d'un sous-regent chez un

regent. On notera d'ailleurs que les
salaires genevois, nettement plus eleves que
ceux offerts ailleurs en Suisse romande,
ne manquent pas d'attirer alors des

instituteurs formes dans d'autres cantons (en
particulier Fribourg, pour les classes de

la partie catholique du canton), ce qui
assimile partiellement le cas genevois ä

celui de Bäle-ville, decrit par Criblez. Le
lien entre la formation des instituteurs et

l'Universite de Geneve s'affirme des

1872, avec la creation d'une section

pedagogique de l'ecole secondaire et avec
des cours donnes par le titulaire de la
chaire de pedagogie ä l'universite. Une

complementarite s'etablit donc assez tot
et le developpement de l'offre universitaire

beneficiera toujours ä la formation
des instituteurs genevois. La creation,
sous forme privee tout d'abord de l'Institut

Jean-Jacques Rousseau, puis son
rattachement ä l'universite tirera defini-
tivement la formation des instituteurs
genevois vers le monde academique.
Hofstetter et Schneuwly voient dans le
cas genevois une experience comparable
ä d'autres, en Suisse ou ä l'etranger.
Notre sentiment est plutöt que l'absence
d'ecole normale sur place fait de Geneve

un hapax pedagogique, du moins en
Suisse. L'universitarisation zurichoise

s'est confrontee ä des institutions en

place, ayant fait leurs preuves depuis des

annees et dont les directeurs, ayant accede

au Statut de notables sont ä meme de me-

ner une campagne politique tres efficace

pour faire valoir leur point de vue. De

plus, l'exigüite du territoire genevois
rend caduque toute tension entre centre

et peripherie, tres sensible ä Zürich.
L'interet d'une comparaison entre ces

deux contributions est qu'elles se fondent

toutes deux sur une armature conceptuelle
solide. Les theories et analyses de la
professionnalisation chez Hofstetter et

Schneuwly et Celles de la construction de

la Bildungsbürgertum chez Bloch. Pour
les premiers, Fincarnation de l'instituteur
en est rendue possible par l'universitarisation

et le developpement concomitant
de la discipline et de la profession. Pour

Bloch, au contraire, l'exclusion de

l'instituteur d'une formation universitaire
l'exclut des rangs du Bildungsbürgertum.
A concept different, conclusions
differentes. On peut cependant se demander si

l'instituteur universitaire est bien xmpro-
fessionel, fonctionnaire qu'il est, et si son
rattachement social ne devrait pas plutöt
se faire aux echelons inferieurs du

Bildungsbürgertum, ä la petite bourgeoisie
de competences.

L'article de Jürgen Oelkers, Probleme
der Lehrerbildung: Welche Innovationen
sind möglich?, est un pave dans la mare,
questionnant brutalement l'efficience des

systemes actuels de formation des

enseignants. Pour l'auteur, une evaluation
serieuse est impossible face ä l'absence
de Standards fixant des objectifs et face au

fait que toute appreciation de la formation
des enseignants est actuellement dans les

faits une autoevaluation, menee par les

responsables de la formation eux-memes.
Cette Situation, qui interdit tout regard
detache, rend les innovations pratique-
ment impossibles. Oelkers des lors

propose une serie de mesures, qu'il 1145
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declare lui-meme utopiques: mandats de

prestations precis donnes aux institutions
de formation, avec delegation claire de

competences, limitee dans le temps; eva-
luation periodique des prestations, sur la
base de Standards connus des le debut
du mandat; reformes et rectification de

l'offre en fonction des constats tires des

evaluations. L'aspect brutal du texte
d'Oelkers, ä peine adouci par son utili-
sation diplomatique d'articles americains,

plutöt que d'exemples suisses, est
celui d'un pamphlet pour le new public
management. L'auteur de cette recen-
sion s'en distancierait volontiers si Oelkers

n'avait pas adosse sa contribution
ä une recherche extensive de Y Output
d'institutions de formation des

enseignants, menee en enquetant aupres des

etudiants ä leur sortie de formation, apres
un an, puis apres cinq ans de pratique.
Les resultats de cette investigation con-
traignent ä une reflexion desagreable,
mais raisonnee sur les systemes de
formation. Comme le dit Oelkers: «In
Zukunft wird es nicht auf Gesinnung,
sondern auf Effizienz ankommen, und gerade

wer nicht einer neo-liberalen Marktorientierung

des Bildungssystem das Wort
redet, muss sich die Frage stellen, wie die
Kritik mangelnder Effizienz zu begegnen
ist.»

On en restera sur ce defi lance ä tous

ceux qui reflechissent, participent d'une
maniere oü d'une autre ä la formation
des enseignants. A ceux-ci, la lecture de

l'ouvrage de Criblez et Hofstetter
s'impose, pour autant qu'ils parviennent ä

surmonter les lacunes du Systeme suisse

d'apprentissage des langues, qui fönt que
Romands et Alemaniques, ayant atteint le
«niveau gymnase» en allemand ou en

francais, demeurent largement incapables
d'assimiler une contribution redigee dans

l'autre langue.

146 ¦ Jean-Christophe Bourquin (Lausanne)

SYLVIA RAHN
DIE KARRIERISIERUNG
DES WEIBLICHEN LEBENSLAUFS
EINE HISTORISCHE REKONSTRUKTION

DER ENTSTEHUNG
DER BERUFSWAHL IM WEIBLICHEN
LEBENSLAUF ENDE DES 19. UND
ZU BEGINN DES 20. JAHRHUNDERTS
(STUDIEN ZUR ERWACHSENENBILDUNG,

VOL. 18)
PETER LANG, FRANKFURT A. M. 2001, 308 S.,

FR. 72.-, € 45,50

Im Schnittfeld von Frauen- beziehungsweise

Geschlechterforschung, historischer

(Berufs-)Bildungsforschung, pädagogischer

Biografie- und soziologischer
Lebenslaufforschung sowie Berufs- und

Arbeitsmarktsoziologie thematisiert die

vorliegende Arbeit die Entstehung der
Berufswahl und die darauf bezogene

Entwicklung der Berufsberatung für junge
Frauen in Preussen Ende des 19. und

anfangs des 20. Jahrhunderts. Gleichzeitig

situiert sie sich im neuen Forschungsbereich

der Übergangs- beziehungsweise
Transitionsforschung, in der die
Übergänge innerhalb des Bildungssystems,
zwischen Bildungssystem und
Beschäftigungssystem sowie zwischen Berufsarbeit

und Weiterbildung untersucht werden.

Die Berufswahl wird dabei einerseits
als Statuspassage im Lebenslauf, die sich

auf einen institutionalisierten Übergang

bezieht, verstanden, andererseits als

Entwicklungsaufgabe in der individuellen
Biografie, bei der sich der einzelne mit
gesellschaftlichen Anforderungen
konfrontiert sieht, die institutionell gefordert,
aber individuell zu bewältigen sind.
Zudem interessiert sich die Autorin Sylvia
Rahn für die in der jüngeren Sozialisations-

und Jugendforschung betonte
Differenz zwischen Fremd- und Selbstdeutungen.

«Mit diesem Untersuchungsprogramm,

das das Berufswahlproblem der


	La formation des enseignants primaires : histoire et reformes actuelles [sous la dir. de Lucien Criblez, Rita Hofstetter]

